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Résumé 

La revue « Échos du vivant » vulgarise les travaux de chercheurs de la faculté de biologie-

médecine l’université de Lausanne. Chaque numéro est centré sur un thème du programme de 

biologie du gymnase. La revue contient aussi divers liens utiles vers des ressources vidéo, audio 

et écrites accessibles sur le net. Le but de la revue est de rendre plus accessible aux enseignants 

et aux élèves du gymnase les connaissances générées à l’université et de tisser des liens directs 

entre enseignants au gymnase et chercheurs. Malgré le travail de vulgarisation déjà effectué, la 

revue « Échos du vivant » est peu utilisée en classe. Cette vulgarisation ne permet pas une 

transposition directe du savoir académique en savoir enseigné. En effet, une explicitation du 

lien avec le programme de biologie du gymnase et une transposition de la revue en un outil 

didactique, directement utilisable par les enseignants, sont nécessaires. Ce mémoire se 

concentre donc sur la création d’un outil didactique à partir d’une revue de vulgarisation 

scientifique. La réponse apportée dans le cas précis d’« Échos du vivant » a été de créer, dans 

un premier temps, des fiches didactiques basées sur les textes de la revue.  

 

Mots-clés : Échos du vivant ; Biologie ; Vulgarisation ; Transposition didactique ; Fiches ; 

Activité en classe 
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1. Problématique 

La revue « Échos du vivant » est un bulletin à vocation de médiation scientifique. Le but de la 

revue est de rendre plus accessible aux enseignants et aux élèves du gymnase les connaissances 

générées à la faculté de biologie et médecine de l’UNIL et également de tisser des liens directs 

entre les enseignants du gymnase et les chercheurs. Le contenu de la revue doit être centré sur 

des sujets de biologie enseignés au gymnase qui font l’objet de recherche à l’université de 

Lausanne. Il est déterminé conjointement par des membres de la Faculté de Biologie et 

Médecine de l’Université de Lausanne et par un enseignant du gymnase.  

L’effet recherché est de renforcer l’intérêt des élèves aux études de biologie et médecine. La 

revue devrait donc être distribuée directement aux élèves et inclue dans l’enseignement au 

gymnase afin d’atteindre pleinement ces objectifs. Néanmoins, un précédent travail de mémoire 

par Sandrine Hubert et Lara Dottrens (Dottrens &(Hubert, 2017) a permis de dégager que « le 

journal était très peu exploité par les enseignants du gymnase et que les élèves n’avaient parfois 

même pas connaissance de l’existence de cette ressource ». 

La problématique de ce mémoire est donc centrée sur l’exploitation des articles de la revue lors 

des périodes d’enseignement et la nécessité de tisser des liens directs plus durables entre les 

gymnases et l’université dans le canton de Vaud. De manière plus générale, ce mémoire veut 

proposer des pistes de transposition didactique du savoir savant, généré dans les universités 

romandes, vers le savoir enseigné en classe. 

Malgré le travail de vulgarisation déjà effectué par la rédaction des articles, il apparaît que la 

revue « Échos du vivant » est peu utilisée en classe. Il semble qu’il manque une étape qui 

faciliterait la tâche des enseignants. En se basant sur « Échos du vivant », ce mémoire propose 

donc une réflexion sur la création d’un outil didactique à partir d’un outil de médiation ou de 

vulgarisation scientifique. La question générale de recherche serait donc:  

« Comment accélérer la transposition didactique par l’utilisation d’outils de médiation 

scientifique ? » 

Dans le cas précis d’« Échos du vivant », cette question peut être reformulée comme suit : 

« Est-il possible d’améliorer l’utilisation de la revue « Échos du vivant » en classe par la 

création de fiches didactiques ? » 
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2. Introduction 

1. Transposition didactique 

La transposition didactique a été définie comme la transformation de la connaissance, issue de 

la recherche universitaire, au savoir tel qu’enseigné aux élèves à l’école obligatoire ou post-

obligatoire. Selon Yves Chevallard (Chevallard, 1991), cette transformation part d’un savoir 

savant, issu de la recherche, à partir duquel est sélectionné un savoir à enseigner qui est ensuite 

redéfini par l’enseignant en un savoir enseigné.  

 
Savoirs savants  Savoirs à enseigner  Savoirs enseignés 

 Transposition didactique externe Transposition didactique interne 

 

Figure 1. La transposition didactique  

 

Le savoir savant est essentiellement le produit de chercheurs reconnus par leurs pairs, validé 

par l’expérimentation comme étant reproductibles et aboutissant à des modèles acceptés par le 

plus grand nombre. Ce savoir et les modèles qui le composent sont régulièrement adaptés aux 

données expérimentales.  

Le savoir à enseigner est une sélection du savoir savant faite par les responsables de l’instruction 

publique en un lieu et une époque donnée. C’est une transformation qualifiée d’externe 

(Perrenoud, 1998) car faite par discussion entre un groupe de personne. Elle est formalisée par 

la rédaction de programmes scolaires. Dans le canton de Vaud, la Direction Générale de 

l’Enseignement Post-obligatoire (DGEP) publie ces programmes, propres à chaque filière 

d’enseignement. Ils ont été composés par les équipes des enseignants de biologie des gymnases 

vaudois. Un résumé personnel du contenu disciplinaire de ces programmes peut être consulté 

dans l’Annexe 1.   

Le savoir enseigné est ce que l’enseignant transmet en classe pendant les heures de cours. Il est 

une reconstruction du savoir à enseigner par l’enseignant ; il répond donc à des contraintes de 

programme. Il répond également à des contraintes de temps et doit être adapté aux capacités 

des élèves mais aussi de l’enseignant. Cette transformation est interne (Chevallard, 1991) car 

elle se passe à l’intérieur de la classe. Comme le définissent Arsac, Develay et Thibergien 

(Arsac, 1989) : « Nous avons remarqué en effet qu’un texte de programme appelle une 
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interprétation. Le savoir à enseigner est ce que l’enseignant pense qu’il a à enseigner quand les 

manuels publiés, les annales, les habitudes prises, ont fixé à peu près définitivement 

l’interprétation du programme » 

La transposition didactique est caractérisée par des relations étroites entre le savoir savant, le 

savoir à enseigner et l’enseignant. Ces relations ont été schématisées et analysées par Michel 

Develay (figure 2, (Develay, 1987)). Par rapport à ce schéma initial, la notion de transposition 

didactique s’est étendue du savoir savant à l’enseignant. On parle donc de transposition 

didactique étendue. 

 

Figure 2. Le triangle didactique, tiré de (Develay, 1987). Adaptations en italique et en traits 

tillés.  

2. Médiation scientifique 

Le terme de médiation scientifique est relativement récent (Bergeron, 2016). Il a évolué du 

terme vulgarisation qui vise à éduquer le peuple à la culture scientifique. Ce terme est à sens 

unique, des chercheurs vers le public, et n’invite pas à la discussion. La médiation scientifique, 

plus récente, est littéralement l’ «  action de mise en relation de deux êtres par un troisième » 

(Bergeron, 2016). Son but est de générer un dialogue direct entre chercheurs et membres de la 

société civile et permet, de facto, au chercheur de partager la culture scientifique mais aussi de 

justifier son action et son utilité. Le service « Interface sciences-société » de l’UNIL définit 

APPRENANT 
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Les représentations 
ou conceptions 

Le contrat  
didactique 

La trame conceptuelle 
Les registres de formulation 

SAVOIR 
SAVANT 

La transposition 
didactique 
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trois buts de la médiation scientifique : « 1) Informer, 2) Nourrir plus que satisfaire la curiosité, 

3) Ouvrir la discussion sur les questions de société, au-delà du domaine strictement scientifique 

». En effet, la médiation scientifique revendique une rupture nette avec le principe de 

vulgarisation, car « Il ne s’agit plus désormais de combler le déficit de connaissance des publics, 

mais de reconnaître des compétences distribuées et, moyennant la mise en place de technologies 

sociales ad-hoc, d’affirmer l’introduction d’une dimension consultative, voire participative, au 

processus de production des connaissances. » (Bergeron, 2016). Cette approche aboutit à la 

création de revues, canal en ligne et blog scientifiques qui mettent en contact direct membres 

de la société civile, élèves et enseignants compris, et la culture scientifique. Par conséquent, la 

transmission du savoir savant ne passe plus nécessairement par une transposition didactique 

scolaire linéaire (savoir savant, savoir à enseigner, enseignant, élèves), schématisée dans les 

années 1980 et illustrée dans la figure 1. De plus, le délai de transposition didactique du savoir 

savant en savoir enseigné en est potentiellement raccourci.  

3. Délai de transposition didactique 
 

Le délai de transposition didactique représente le temps nécessaire pour que les savoirs savants 

stabilisés soient inscrits aux programmes scolaires et enseignés dans les écoles. En biologie, ce 

délai varie par pays et par sujet (Clément, 2013). L’environnement socio-culturel influence 

grandement la mise en place des programmes et la volonté des enseignants de transmettre le 

contenu des programmes (figure 2). Par exemple, les modèles scientifiques sont eux-mêmes 

sujets au jugement des médias, des acteurs principaux du système scolaire (politique, 

administration de l’instruction publique) et des auteurs de manuels scolaires (Clément, 2013). 

Le délai de transposition didactique du savoir savant en savoir enseigné est-il raccourci grâce 

aux revues de médiation ou de vulgarisation scientifique ? Les revues permettent de supprimer 

deux intermédiaires (système scolaire et manuels) dans le dialogue entre les enseignants du 

gymnase et les chercheurs (figure 3). Mais permettent-ils un délai de transposition didactique 

plus rapide ? Les manuels scolaires ont l’avantage de tenir compte, en partie, du programme et 

des éléments de didactique de la branche enseignée (i.e. les obstacles didactiques) (Clément, 

2013), un travail de tri et d’adaptation des contenus qui n’incombe plus à l’enseignant. Le délai 

de transposition didactique d’un support vulgarisé est plus dépendant de la disponibilité 

physique et intellectuelle de l’enseignant. C’est à lui de fournir le travail de transposition car il 

doit faire les liens avec le programme et une partie de la transposition didactique externe (figure 

3, points/traits). 
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 Figure 3. Comparaison du travail de transposition didactique entre le modèle scolaire 

classique (à gauche) et l’utilisation d’outils de vulgarisation scientifique (à droite). Les étapes 

effectuées par l’enseignant sont visibles en traits tillés dans le modèle classique et en 

points/traits lorsqu’un outil de vulgarisation est utilisé. 

 

4. Médiation et transposition didactique : le cas d’ « Échos du vivant » 
 

 « Echos du vivants » présente plusieurs avantages par rapport à d’autres sources de médiation 

scientifique utilisable en classe. La filiation et la légitimité des savoirs présentés dans la revue 

est clairement identifiable. Les connaissances qui figurent dans la revue sont sélectionnées pour 

correspondre au programme de biologie des gymnases. L’enseignant n’a pas à faire ce travail 

lui-même mais le lien avec le programme existant n’est pas explicite ou suggéré. Dans la 

médiation scientifique, ce qui permet de créer un lien personnel est le dialogue. Or, vu la forme 

écrite de la revue, nous sommes devant un exemple de vulgarisation et non de médiation, car 

l’information ne circule que du monde de la recherche académique vers les enseignants, sans 

possibilité de retour, d’interaction ou de création de liens personnels. Il est donc envisageable 

de pousser l’expérience de médiation plus loin et de dynamiser l’interaction par la création de 

vidéos ou par des échanges sur un blog. Un bilan des buts atteints par la revue ainsi que des 

propositions de solutions pratiques sont proposées dans les prochains chapitres de ce mémoire. 
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3. Sources de médiation scientifique en Romandie 

1. Les magazines universitaires 

Chaque université romande publie une revue de vulgarisation scientifique décrivant un choix 

de résultats de recherche, toutes facultés mélangées. Ces revues servent avant tout à informer 

des avancées qui ont lieu à l’université, à créer des liens à l’intérieur de l’université et à faire 

de la promotion externe. Elles s’adressent au personnel de l’université, aux étudiants, aux 

alumni mais aussi au grand public et à la presse. Seule l’université de Lausanne publie une 

revue pour un public interne (Uniscope) et une revue pour un public externe (Allez savoir !). 

Les revues visent donc, avant tout, un public adulte averti et ne sont pas spécialisées dans les 

sciences de la vie. Néanmoins, chaque numéro contient au moins un article concernant les 

sciences de la Vie. L’accessibilité de ces articles pour des gymnasiens est à déterminer au cas 

par cas.  

Nom de la revue/  
Fréquence de parution/Lien 

Lieu de 
publication 

Sujet Public cible 

Campus 4 fois/an Genève Toutes facultés 
confondues : pas 
de spécialisation 
sur les Sciences 
de la vie 

Public adulte averti :  
Etudiants. 
Chercheurs, 
Alumni,  
Journalistes 

https://www.unige.ch/campus/campus132/ 

Uninews  5 fois/an Neuchâtel 
https://www.unine.ch/unine/home/recherche/u
ninews.html 

Universitas   4 fois/an Fribourg 
https://www3.unifr.ch/unicom/fr/publications/
universitas/ 

EPFL Magazine 8 fois/an EPFL, 
Lausanne https://mediacom.epfl.ch/epfl-magazine 

Allez savoir ! 3 fois/an UniL, 
Lausanne http://wp.unil.ch/allezsavoir/ 

Uniscope 10 fois/an UniL, 
Lausanne 

Journal interne : 
Étudiants 
Chercheurs 

https://www.unil.ch/unicom/fr/home/menuinst/
publications/uniscope.html 

Horizons 4 fois/an Fonds national 
suisse 

Public adulte averti : 
chercheurs, 
journalistes https://www.revue-horizons.ch/ 

format en ligne très agréable 

Campus Junior 4 fois/an Genève Écoliers du 
primaire (8-12 ans) 

http://www.unige.ch/campusjunior/ 

Tableau 1. Liste des magazines édités par les universités romandes. 

Une seule revue cible spécifiquement les écoliers. C’est la revue Campus Junior de l’université 

de Genève qui vise les écoliers du primaire (8-12 ans), mais également du secondaire I. Notons 

que cette revue propose des dossiers pédagogiques pour chaque numéro 

https://www.unige.ch/campus/campus132/
https://www.unine.ch/unine/home/recherche/uninews.html
https://www.unine.ch/unine/home/recherche/uninews.html
https://www3.unifr.ch/unicom/fr/publications/universitas/
https://www3.unifr.ch/unicom/fr/publications/universitas/
https://mediacom.epfl.ch/epfl-magazine
http://wp.unil.ch/allezsavoir/
https://www.unil.ch/unicom/fr/home/menuinst/publications/uniscope.html
https://www.unil.ch/unicom/fr/home/menuinst/publications/uniscope.html
https://www.revue-horizons.ch/
http://www.unige.ch/campusjunior/
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(http://www.unige.ch/campusjunior/coin-des-enseignants/). Ces dossiers contiennent des 

guides du professeur, des mini-tests, des fiches pour les élèves et plein d’autre matériel utile. 

2. Les magazines hospitaliers 

Les hôpitaux romands publient chacun une revue. Ces revues sont utiles lorsque l’enseignement 

de la biologie se centre sur l’humain. Seules les revues du Centre Hospitalier Universitaire 

Vaudois (CHUV) et des Hôpitaux Universitaires Genevois (HUG) contiennent des articles 

décrivant des maladies, des traitements ou des méthodes de diagnostic de manière vulgarisée, 

utile pour un gymnase.  

Nom de la revue/  
Fréquence de parution/Lien 

Lieu de publication Sujet Public cible 

Pulsations 4 fois/an HUG, Genève Sciences 
médicales 

Grand public, 
Patients https://www.hug-ge.ch/pulsations-magazine 

In vivo  3 fois/an CHUV, Lausanne 
http://www.chuv.ch/fr/chuv-home/en-
bref/publications/magazines/ 

Tableau 2. Liste des magazines hospitaliers romands utilisables en classe de biologie 

 

3. Laboratoires publics 

Les laboratoires publics de Lausanne et Genève sont spécialisés en sciences de la Vie. Leur 

principal attrait est de pouvoir expérimenter sur place de manière pratique. Mais, ils offrent, 

avant tout, une expérience de médiation scientifique complète pour les élèves du secondaire I 

(collège ; SI) et secondaire II (gymnase ; SII) et pour le grand public.  

 

Acteur Type d’activités 
 

Public cible 

L’Éprouvette, 

Uni Lausanne 

Expériences guidées en laboratoire 

Bus-Laboratoire itinérant 

Organisation d’événements (Conférences, Stands) 

Lettre de nouvelles (Infolettre) 
https://wp.unil.ch/mediationscientifique/activites/eprouvette/ 

Écoles SI & SII 

Grand public 

BioScope 

Uni Genève 

Expériences guidées en laboratoire 

Innovations pédagogiques  

Organisation d’événements (Conférences, Stands) 

Projets de science participative 
http://bioscope.ch/ 

Écoles SI & SII 

Tableau 3. Laboratoires publics en Suisse romande. 

 

http://www.unige.ch/campusjunior/coin-des-enseignants/
https://www.hug-ge.ch/pulsations-magazine
http://www.chuv.ch/fr/chuv-home/en-bref/publications/magazines/
http://www.chuv.ch/fr/chuv-home/en-bref/publications/magazines/
https://wp.unil.ch/mediationscientifique/activites/eprouvette/
http://bioscope.ch/
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4. Buts atteints par la revue « Échos du vivant » 

Les buts visés par les éditeurs d’ « Échos du vivant » sont selon Dottrens et Hubert (2017, p.18 

et p.24) et https://wp.unil.ch/echosduvivant/) :  

1) Tisser et renforcer les liens entre la Faculté de biologie et de médecine (FBM) et l’enseignement 

du secondaire supérieur des cantons romands 

2) Offrir un outil pédagogique aux enseignants de biologie des gymnases, sans que cela constitue 

une formation continue en soi 

3) Informer les enseignants des gymnases des dernières avancées scientifiques dans le domaine de 

la biologie et de la médecine.  

4) Informer les élèves sur les débouchés professionnels et les études de biologie 

 

En se basant sur le questionnaire 2017, le but 3 « Informer les enseignants des gymnases des 

dernières avancées scientifiques dans le domaine de la biologie et de la médecine » est atteint 

(Dottrens & Hubert, 2017, Discussion et conclusions, p.18). La vulgarisation scientifique dans 

le journal échos du vivant est donc de bonne qualité. Néanmoins, les articles d’ « Échos du 

vivant » s’adressent plus aux professeurs en biologie qu’aux élèves, bien que les élèves 

apprécient lire ces articles lorsqu’ils y sont confrontés (Dottrens & Hubert, 2017, Figure 2, p. 

15). L’analyse de l’activité didactique décrite dans le mémoire 2017 (Dottrens & Hubert, 2017, 

p. 11-12) fait apparaître que de nombreux éléments théoriques manquent aux élèves (classe 2M 

OS) avant de pouvoir aborder un article d’« Échos du vivant » lors d’une leçon. Les termes 

moléculaires constituent un obstacle important et l’activité didactique décrite dans le mémoire 

2017 mentionne qu’une « grande partie du vocabulaire » (Dottrens & Hubert, 2017, p. 14) était 

inconnu aux élèves. Il est donc important d’éviter les termes les plus techniques ou de limiter 

le nombre de noms de molécules dans l’article « Parcours » qui vise spécifiquement à «informer 

les élèves sur les débouchés professionnels » des études de biologie à Lausanne (but 4 de la 

revue). 

Le but 1 « Tisser et renforcer les liens entre la Faculté de biologie et de médecine (FBM) et 

l’Enseignement du secondaire supérieur des cantons romands » est partiellement atteint. La 

plupart des enseignants interrogés (9/10) lit le journal (Dottrens & Hubert, 2017, Question 1, 

p.16) et le trouve suffisamment intéressant pour le recommander aux collègues (Dottrens & 

Hubert, 2017, Question 5, p.17). Toutefois, les articles ne permettent pas de rencontrer le 

chercheur et d’échanger des outils et des connaissances avec lui. Le décalage identifié par 

rapport au but exprimé ci-dessus est que le journal ne permet pas de tisser des liens 

https://wp.unil.ch/echosduvivant/
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personnalisés. Il est donc intéressant de mettre en œuvre un moyen de communication plus 

direct entre les gymnases et la FBM. Il serait aussi utile de définir si le journal doit permettre 

de tisser des liens en Romandie ou uniquement dans le canton de Vaud. Vu la présence de deux 

laboratoires publics en Romandie ainsi que la publication de plusieurs types de revues de 

médiation/vulgarisation scientifique, il y a certainement moyen de créer des synergies. 

 

Quant au but 2 « Offrir un outil pédagogique aux enseignants de biologie des gymnases, sans 

que cela constitue une formation continue en soi », la plupart des enseignants interrogés 

connaissent le journal mais ne l’utilisent pas en classe et/ou ne l’ont pas présenté aux élèves, 

(Dottrens & Hubert, 2017, Figure 3, p. 17). Pourquoi ? 

Comme identifié dans le travail de 2017, le journal ne contient pas d’outil clé en main prêt à 

être utilisé pendant une leçon. Sur dix enseignants, neuf d’entre eux souhaitent que des activités 

didactiques soient développées en lien avec les articles du journal (Dottrens & Hubert, Figure 

3, p.16). La plupart des enseignants (6/10) utiliseront les informations du journal pour un cours, 

seulement deux enseignants (2/10) y voient une application pour un travail de maturité (TM) et 

un seul enseignant (1/10) envisage de se baser sur le journal pour un travail pratique (Dottrens 

& Hubert, Figure 3, p.16). Il existe donc un décalage entre le but 2 et la pratique enseignante. 

Une meilleure transposition didactique des articles d’ « Echos du vivant » devrait permettre de 

gommer ce décalage. 

Suite à ces différents constats, nous suggérons : 

• qu’il faut préciser le lien entre les articles parus dans « Échos du vivant » et le programme 

des gymnases. 

• qu’il est nécessaire de faire une étape supplémentaire et effectuer un début de transposition 

didactique du contenu du journal 

• que le journal suggère des propositions pour élaborer des leçons, travaux de maturité (TM) 

ou des travaux pratiques (TP) (adaptation du contenu – transposition didactique) 
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5. Démarche  

Ce mémoire a pour but de réduire les décalages identifiés lors d’entretiens personnels avec les 

collègues et explicités dans le précédent mémoire sur « Echos du vivant » (Dottrens & Hubert, 

2017). Le présent mémoire poursuit donc deux buts concrets : 

1) Améliorer la transposition didactique du contenu du journal afin d’offrir un outil pédagogique 

pratique et utilisable 

2) Tisser des liens personnalisés entre le gymnase et l’université  

 

Le but premier est d’améliorer la transposition didactique des articles de la revue afin d’offrir 

un outil pédagogique, proche de la recherche locale, aux enseignant du gymnase. La démarche 

consiste à créer des outils clé en main pour les enseignants du gymnase en créant des fiches 

didactiques. Ces fiches sont basées chacune sur un article de la revue. Elles contiennent toutes 

une organisation identique. Elles sont classées par thèmes. Les thèmes couvrent tous les 

programmes des classes enseignées au gymnase, avec une priorité pour les classes de discipline 

fondamentale. L’organisation des fiches et les programmes sont décrits dans le prochain 

chapitre.  

Le but second est d’utiliser « Échos du vivant » pour tisser des liens personnalisés entre 

enseignants de l’Université et du Gymnase. La démarche s’articule en deux approches 

parallèles synergiques qui utilisent « Echos du vivants » comme plateforme de communication. 

D’une part, il s’agit de proposer au personnel universitaire de visiter les gymnases et d’y 

présenter leur travail dans le cadre des fiches didactiques, présentées ci-dessus, ou dans le cadre 

de TP classiques. D’autre part, il s’agit de proposer des activités de TP ou TM communs entre 

enseignants de l’Université et du Gymnase et d’établir une liste de laboratoires universitaire 

prêts à donner des coups de main.  
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6. Création de fiches didactiques  

Quatre fiches didactiques ont été réalisées sur des articles publiés dans un numéro différent 

d’ « Échos du vivant » (EdV n°2, 3, 4, 5). Les fiches proposées portent sur : 

EdV2, Écologie  

EdV3, Microbes  

EdV4, Écologie  

EdV5, Microbes 

Les fiches EdV3 et EdV5 sont basées partiellement sur les mêmes textes. 

Les fiches sont organisées selon la structure suivante : 

• Encarts principaux :  

- Thème principal et secondaire: Correspond à un des thèmes principaux des programmes de 

biologie, listés ci-dessous. 

- Objectifs  

- Minutage 

- Degré de difficulté :  

Degré 1 : Ces tâches peuvent être présentées à tous les types de classe dès la première année 

d’enseignement de la biologie au secondaire II.  

Degré 2 : Deux cas de figure : 

A. Ces tâches suivent une tâche de degré 1 et permettent d’aller plus loin, mais les notions 

qui sont acquises vont au-delà du programme de base.  

B. Ces tâches requièrent de bonnes notions de recherche d’informations dans un texte 

scientifique écrit et la motivation pour le faire. 

Degré 3 : Les matières abordées nécessitent des connaissances de biologie avancées et cette 

activité est plus adaptée à des classes d’option spécifique biologie-chimie ou option santé. 

• Texte : 

 Thèmes au programme : en détail  

 Les avantages de l’activité : Pourquoi cette activité ? Quel est son apport principal ? 

 Les notions (avant, pendant, après) : Où se situe cette séquence d’enseignement dans le 

programme ? Quelles notions précises sont apportées par l’article ? 

 Suggestion sur le déroulement de l’activité : Guide pas-à-pas sur comment gérer cette activité 

et propose des prolongements possibles concrets et des liens avec d’autres thèmes du 

programme.  
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Echos du vivant Thème : Écologie 
 
Numéro 2 : Article principal « Climat plus chaud : quel impact sur la vie ? »  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Thèmes au programme :  
 
Écologie  
    1E : Réchauffement climatique 

- Impact sur les écosystèmes 
- Estimer les conséquences d’interventions dans des 

systèmes en réseaux 
  3M : Équilibres et déséquilibres écologiques 
 
Les avantages : Permet de mieux sensibiliser les élèves aux effets du changement 
climatiques proche de chez eux.  
 
Les notions (avant, pendant, après) : Pour suivre cette séquence, les élèves ont 
besoin d’avoir des bases d’écologie avec un court focus sur l’écosystème alpin. L’article et 
la vidéo permettent de comprendre l’impact du réchauffement climatique sur 
l’écosystème alpin et le travail du biologiste naturaliste. L’impact du réchauffement 
climatique et la pression humaine sur la disparition des espèces peuvent être ensuite 
discutés à l’échelle mondiale et/ou suisse, avec des liens avec le chapitre d’évolution.  
 
Suggestion sur le déroulement de la séquence d’enseignement:  
 
1. Lire uniquement le premier paragraphe ou l’article en entier selon la classe. Demander 

aux élèves de relever toutes les conséquences de l’élévation de la température et la 
conclusion de ces changements.  

2. Faire un résumé avec les élèves des changements relevés sous forme de tableau ou 
de schéma.  

3. Visionner la vidéo (06 :00) (Echos du vivant n°2, section « en savoir plus ») du 
laboratoire Ecospat («Effets des changements climatiques sur la biodiversité dans les 
Alpes vaudoises. Que nous disent les simulations?» Laboratoire Ecospat, YouTube 
FBM-UNIL). Cette vidéo montre comment les données sont récoltées sur le terrain, la 
complexité des modèles climatiques et l’impact d’une augmentation des températures 
sur la disparition d’espèces végétales observées dans les Alpes. 

 
Prolongements possibles et autres sources : 
 
1. Discuter la disparition des espèces de manière plus générale en mentionnant non 

seulement les changements climatiques mais aussi la pression humaine et poser les 
éléments théoriques du cours sur le réchauffement climatique. Pour faire cette 
transition, nous proposons un entretien avec Michel Loreau, professeur d'écologie à 
l'université Mc Gill de Montréal, parue dans le journal Le Monde.  

2. Pour exemplifier cette problématique en Suisse, nous proposons un article de la 
station ornithologique suisse de Sempach sur la raréfaction des oiseaux migrateurs 
Espèces communes plus fréquentes, migrateurs plus rares, et un article de l’Illustré 
sur le centre nature BirdLife de La Sauge Mais où sont passés les oiseaux ?. 

Thèmes : 
 Écologie 

- Réchauffement climatique 
 

Objectif : 
 Comprendre les conséquences du 

réchauffement climatique en Suisse 

Degré de difficulté : 
 Point 1-3 : 1 
 Prolongement : 2 

 

Minutage : 
 Point 1-3 : 25 min 
 Prolongement : 45 min 

 

https://www.youtube.com/watch?v=VlOnu6loB2o
https://www.youtube.com/watch?v=VlOnu6loB2o
http://www.lemonde.fr/planete/article/2007/03/05/une-extinction-massive-des-especes-est-annoncee-pour-le-xxie-siecle_728463_3244.html
http://www.vogelwarte.ch/fr/projets/evolution/etat-avifaune/especes-communes-plus-frequentes,-migrateurs-plus-rares
http://www.illustre.ch/magazine/mais-ou-sont-passes-les-oiseaux
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Echos du vivant                              Thème : Caractéristiques des êtres vivants  
 
Numéro 3 : Article principal «La dure vie de nos amis les microbes»  

 
Thèmes au programme :  
 
Caractéristiques des êtres vivants  
    Niveaux d’organisation 
 
Les avantages :  
 
Partie 1 : Faire la différence entre bactéries et virus. Découvrir la flore bactérienne et 
aborder la spécificité de la réponse immunitaire.  
 
Partie 2 : Faire la différence entre virus et bactéries. Réaliser la capacité de résistance 
aux antibiotiques des bactéries et comprendre le développement d’un médicament. 
 
Partie 3 : Faire la différence entre parasites et bactéries. Réaliser la capacité de 
résistance étendue aux parasites. Exemplifie le rôle de la recherche clinique et l’utilité de 
de la médecine de laboratoire dans l’orientation du diagnostic. 
 
Les notions (avant, pendant, après) : Pour suivre cette séquence, les élèves ont 
besoin de connaître les différences entre bactéries et virus. Les différentes parties 
permettent d’approfondir la connaissance des microbes symbiotiques et pathogènes. Une 
partie des connaissances peut être utilisée lors du cours sur l’immunologie.    
 
Suggestion sur le déroulement de la séquence d’enseignement:  
 
Partie 1 : Flore microbienne   
 
1. Lire le paragraphe en classe : « Sympathiser avec l’ennemi » avec les questions :  
- Quels sont les microbes dont il est question dans l’article ? 
- Comment est décrite l’interaction des bactéries avec la couche de surface (épithélium) 

du poumon ? 
- Connaissez-vous d’autres surfaces du corps en interaction avec des bactéries ? 
2. Exercer les connaissances vues sur les différences cellule- bactérie-virus. 
3. Attirer l’attention sur la présence d’une flore microbienne normale (peau, poumon, 

intestin, etc…) et le rôle de sentinelle du système immunitaire. Nous proposons pour 
ceci deux extraits vidéos : la première sur la flore microbienne normale chez l’Homme 
« Hommes et microbes : une symbiose méconnue » (Durée : 4 minutes; Extrait de 
01:45 à 05:45), la deuxième sur le rôle sentinelle du système immunitaire « Au cœur 
des organes : La réaction inflammatoire » (Extrait : 00 :00 – 02 :00).    

 
 

  

Thèmes : 
 Caractéristiques des êtres 

vivants 
- Microbes 

 

Objectif : 
Faire la différence entre virus et bactéries. 

Comprendre la flore bactérienne 
Aborder la résistance aux antibiotiques 

 
Degré de difficulté : 

Partie 1 : 1  
Partie 2 : 2  

 

Minutage : 
Partie 1 : 30 min  
Partie 2 : 15 min  

 

https://www.youtube.com/watch?v=yVjGZWbpSnM
https://www.images.inserm.fr/en/spotlight/8642/corpus-au-coeur-des-organes-partez-a-la-decouverte-du-corps-humain/page/1/SN/collectionVideos
https://www.images.inserm.fr/en/spotlight/8642/corpus-au-coeur-des-organes-partez-a-la-decouverte-du-corps-humain/page/1/SN/collectionVideos
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Partie 2 : Résistance aux antibiotiques  
 
4. Lire le paragraphe : « S’adapter ou mourir » ou, alternativement, visionner les 5 

premières minutes (0-5’30’’) du film Bactéries résistantes : des virus au secours des 
malades, proposé en lien sur le site du projet « Phageback » de l’UNIL.   

5. Les élèves doivent répondre aux questions : 
- Quels sont les microbes dont il est question dans le film ? 
- Quels sont les moyens de lutter contre ses microbes ou ses germes ? 
6. Discuter la résistance des bactéries aux antibiotiques, leur détection sur plaques de 

sang visibles en arrière-plan dans le film, le cycle de lyse du bactériophage, la 
différence virus-bactérie. 

Prolongements possibles et autres sources 

Les bactériophages en travaux pratiques 

À appliquer en éventuellement en TP ou profiter de l’animation « Des bactéries et des 
phages au service de l’homme » du laboratoire public de l’UNIL, L’éprouvette. 

Germes résistants : les parasites eucaryotes (Échos du vivant n°5)  
Minutage : 20 min. 
 
1. Lire le paragraphe : « Une maladie qui recule » de l’article « Des parasites et des 

hommes », Échos du vivant n°5. Cet article décrit le problème de la résistance aux 
traitements dans le parasite Plasmodium sp. et révèle le lien entre résistance et usage 
excessif de médicaments.  

2. Discuter ce qu’est un parasite ? Les différences entre eucaryotes et bactéries.  
3. Schématiser la stratégie diagnostique, c’est-à-dire, le chemin utilisé par le médecin 

pour décider d’utiliser un médicament contre le paludisme ou contre la fièvre typhoïde. 
4. Pour créer le schéma, répondre aux questions : 
- Quelle mesure a amené une amélioration significative dans la lutte contre la malaria ? 
- Quelles sont les résistances présentes ? À quels microbes ? Pourquoi est-ce que ces 

résistances se développent ? 
- Comment éviter les résistances aux médicaments ? 

  

http://wp.unil.ch/phageback/
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Echos du vivant Thème : Écologie 
 
Numéro 4 : Article principal «Du soleil à l’assiette ?»  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Thèmes au programme :  
 
Écologie  

1E : Estimer les conséquences d’interventions dans des systèmes en              
réseau 
 

   3M : Équilibres et déséquilibres écologiques 
 
Les avantages : Réaliser que les plantes interagissent activement avec leur 
environnement. Ce thème d’écologie est rarement abordé dans les journaux et n’est pas 
évident pour des élèves des milieux urbains.  
 
Les notions (avant, pendant, après) : Dans le chapitre Écologie, les élèves savent ce 
qu’est un écosystème. Cette séquence peut introduire les thèmes « équilibres et 
déséquilibres écologiques » et servir ainsi d’introduction aux thèmes « Cycles de la 
matière », en particulier le cycle de l’eau et de l’azote, puis « Réseaux trophiques » en 
introduisant la relation entre les plantes et le sol. 
 
Suggestion sur le déroulement de la séquence d’enseignement:  
 
1. Lire Visionner la vidéo « Les plantes communiquent : chimiquement et parfois 

électriquement », RTS, (02 :27).  
2. Lecture d’articles. Diviser la classe en groupes de deux élèves (6-12 groupes). 

Distribuer un article ou un paragraphe à lire par groupe.  
Trois articles sont disponibles via l’« Échos du vivant », n°4 et se focalisent sur des 
recherches menées à l’université de Lausanne. 
Quatre articles proviennent d’autres sources mais se focalisent sur des recherches 
menées dans d’autres instituts en Suisse. 
Les textes sont listés en bas de page. Les textes c) et g) sont les plus difficiles d’accès 
pour les élèves. 

3. Présentation des articles à l’aide d’images et de schémas disponibles an annexe. Un ou 
deux groupes lisent un article et doivent le présenter en 5 min. Si deux groupes lisent 
le même article, le choix du groupe qui présentera se fait juste avant le début des 
présentations. Après la présentation, le groupe qui ne présente pas amène seulement 
les informations supplémentaires qui n’ont pas été déjà présentées. 

4. Savoir discutés :  
- Les plantes communiquent entre elles au niveau des feuilles.  
- Les feuilles et les racines sont réactives aux stimuli externes.  
- Diverses associations existent au niveau du sol.  
- Liens avec l’agriculture 

Discuter les applications agronomiques dont la notion de « sol vivant », un concept 
central de la permaculture pendant le dernier quart d’heure. 

Thèmes : 
 Équilibres et déséquilibres 

écologiques 

Objectif : 
 Comprendre les interactions actives 

des plantes avec leur environnement 

Degré de difficulté : 
2 
 

Minutage: 2 x 45 min. 
 Introduction:  10 min 
 Lecture et préparation:  15 min 
 Présentations (6 groupes):  45 min 
 Discussion :  20 min  

https://www.rts.ch/decouverte/sciences-et-environnement/animaux-et-plantes/8625381-la-communication-des-plantes.html
https://www.rts.ch/decouverte/sciences-et-environnement/animaux-et-plantes/8625381-la-communication-des-plantes.html
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Les articles tirés d’ »Échos du vivant », n°4: 
 
a) Paragraphe : « Éviter l’ombre » ;  
Sujet : Influence de la couleur de la lumière sur la stimulation de la croissance des 

plantes 
b) Paragraphe : « Des alliés dans le sol : les mycorrhizes » ;  
Sujet : Rôle de la symbiose entre plantes et champignons microscopiques pour favoriser 

la croissance végétale 
c) Résumé de recherche disponible sur le site de l’UniL  « Les enjeux du pouvoir 

d'adaptation des plantes » 
Sujet : Adaptation des racines aux conditions d’humidité et de salinité du sol 
 

Prolongements possibles et autres sources 

d) Texte en annexe de cette fiche : « Des alliés dans le sol : La fixation d’azote » Source 
: site du Dr. Xavier Perret de l’UniGe et du FiBL.  

Sujet : Rôle de la symbiose entre plantes et bactéries fixatrices d’azote pour favoriser la 
croissance végétale 

e) « La biodiversité des sols : une assurance pour la productivité », un texte résumant 
les recherches de Salvatore Di Falco (UniGe), tiré de Campus, n°131, le magazine de 
l’UniGe. 

f) « Comment les arbres discutent dans la forêt », un texte sur les communautés 
microbiennes des forêts et les échanges qui se passent au niveau des réseaux 
raciaires et mycorhiziens, publié dans le journal « Le Temps ». Cet article est un 
résumé de l’excellent film « L’intelligence des arbres » dont des extraits sont 
accessibles sur la toile. 

g)  « Les microbes qui font pousser les salades », un texte sur les communautés 
microbiennes du sol et son impact sur l’agriculture, tiré du journal « Horizons », le 
magazine du Fonds National Suisse pour la recherche scientifique 

Commentaire 

La fiche didactique sur le numéro 4 a testée en classe dans sa version prolongée dans 
une classe de 3M en demi-classe (12 élèves). Les textes c) et g) ont posés quelques 
problèmes de compréhension et ont nécessités une régulation de la part de l’enseignant 
lors de la préparation de la présentation. Les élèves ont apprécié les sujets et ont appris 
des éléments nouveaux malgré leurs réticences initiales à parler de biologie végétale. La 
notion de sol vivant était claire après les présentations et n’a pas suscité beaucoup de 
controverses. Les articles ont permis de discuter les applications en agriculture : Ce sujet 
était complètement neuf pour la majorité (10/12) des èlèves. 

  

https://news.unil.ch/display?id=1450255991140115
https://news.unil.ch/display?id=1450255991140115
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Echos du vivant                                  Thème : Immunologie  
 
Numéro 5 : Article principal «Des parasites et des hommes»  

 
 
Thèmes au programme :  
 
Physiologie humaine  
    Immunologie 
 
Les avantages : Permet de réviser 1) les différences entre parasites, bactéries et virus, 
2) le système immunitaire. Il permet aussi d’aller plus loin et de comprendre les rôles de 
la recherche clinique et de la recherche fondamentale. 
 
Les notions (avant, pendant, après) : Dans le chapitre « Physiologie animale », les 
élèves doivent avoir des connaissances d’immunologie. Cette lecture intervient 
idéalement après la présentation de l’immunité humorale (complément, anticorps) et 
cellulaire. Les cellules immunitaires peuvent être explorées par un travail pratique sur un 
frottis sanguin qui sert d’introduction à la détection des parasites sanguins Plasmodium 
et Leishmania qui sont le sujet de l’article. 
 
Suggestion sur le déroulement de la séquence d’enseignement:  
 
1. Utiliser des images de frottis sanguins pour illustrer ce que sont les parasites 

Plasmodium et Leishmania dans l’idéal après un travail pratique où les élèves ont 
pratiqué un frottis sanguin (images dans l’annexe 3). 

2. Observer que Plasmodium envahit les globules rouges et Leishmania les globules 
blancs (images dans l’annexe 3). Discuter brièvement pourquoi en rapport avec le 
cycle de reproduction des parasites. 

3. Réviser les différences entre parasites, bactéries et virus.  
4. Schématiser les moyens de lutte du système immunitaire contre les parasites. 
5. Lire le texte «Des parasites et des hommes» 
6. Résumer par un tableau les moyens à disposition du médecin pour lutter contre le 

paludisme ou contre la fièvre typhoïde. 
Pour créer le tableau, les élèves doivent répondre aux questions : 
- De quel symptôme est-il question dans l’article ? 
- Quelles maladies courantes est-ce que le docteur suspecte ? 
- Quels microbes sont responsables de quelle maladie ? 
- Quelles classes de médicaments sont utilisées pour lutter contre ces deux microbes ? 
- Comment lutter contre ces résistances aux médicaments ? Que propose l’article ? 
7. Schématiser la stratégie de recherche fondamentale et ces raisons. 
Pour créer le schéma, répondre aux questions : 
- De quel microbe est-il question ? 
- Comment le microbe survit-il dans le corps humain ? 
- Qu’est-ce que la chercheuse cherche à comprendre? Quel est son centre d’intérêt ? 
- Quels sont les buts de cette recherche à long terme ? 
8. Des guides et des schémas-réponse sont proposés en fin de fiche. 
9. Discuter par la suite du mode d’action des antibiotiques et anti-paludéens. 

Thèmes : 
 Caractéristiques des 

êtres vivants 
   - Microbes 
   - Parasites 

Objectif : 
 Réviser la classification des microbes et les notions 

d’immunologie 
 Apport de la recherche clinique et fondamentale 

dans la lutte contre la résistance aux médicaments 
 
 

Degré de difficulté : 3  
 

Minutage : 45 min.  
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Apports de la recherche clinique : une utilisation coordonnée des moyens de 
lutte contre les microbes pathogènes et le développement de tests de détection 

Poser les colonnes « Symptômes, Maladie, Microbe, Médicaments », évoquer la 
résistance aux médicaments et, ensuite, insérer dans le tableau/schéma les moyens de 
lutte contre la résistance aux médicaments qui sont la détection précoce de la maladie et 
les mesures préventives (en gras dans le tableau). 

Symptômes Fièvre 
Détection Tests sanguins : 

Frottis sanguin 
Détection de protéines du 
parasite dans le sang 

Pas mentionné dans 
l’article 

Maladie Malaria (Paludisme) Fièvre typhoïde 
Microbe Protozoaire eucaryote 

Parasite 
Plasmodium falciparum 

Bactérie 
 
Salmonella enterica Thyphi 

Médicaments Anti-paludéens Antibiotiques 
Mesures préventives Moustiquaires « Eau courante salubre » 

 

Apports de la recherche fondamentale : compréhension de la biologie des 
microbes et développements de médicaments  

Maladie Leishmaniose 

Microbe Parasite protozoaire eucaryote Leishmania guyanensis 

Stratégie de survie du 
parasite 

Multiplication dans les macrophages, une cellule du système 
immunitaire 

But de recherche Comprendre la fonction d’UNE protéine, NRF2, dans la survie 
du parasite chez l’Homme 

Buts à long terme Produire de la connaissance au niveau moléculaire pour mieux 
comprendre : 

- les interactions entre les cellules humaines et le 
parasite 

- les effets des médicaments 
- co-infection avec un virus 

Effets à long terme Développement de médicaments 
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7. Tisser des liens personnalisés entre gymnase et université 

Un des moyens de créer des liens personnalisés serait d’étendre l’expérience de vulgarisation 

scientifique de la revue en une véritable médiation scientifique, créatrice de dialogue.  

Premièrement, une demande des enseignants autour de moi est de transformer le contenu texte 

de la revue en une vidéo qui montre l’entrevue avec le chercheur dont le travail est cité dans 

l’article principal. Cette vidéo de 3-6 minutes pourrait être diffusée en classe. Deuxièmement, 

les articles ou les vidéos pourraient contenir un travail pour les élèves, par exemple une série 

de questions ou un schéma à faire en classe. Troisièmement, les fiches didactiques pourraient 

servir de base pour inviter le chercheur au gymnase et/ou comme moyen de communication 

pour échanger du matériel expérimental et des méthodes pour des TP ou TM communs. 

Alternativement, la section « Éclairage » de la revue pourrait être utilisée pour proposer des 

TM et TP qui permettent souvent d’approfondir la matière.   

8. Conclusions 

Durant ce travail et après la mise en pratique d’une de ces fiches, j’ai pu constater qu’il est 

possible d’accélérer la transposition didactique par l’utilisation de revues de vulgarisation 

scientifique telle qu’« Échos du vivant ». En comparaison d’autres revues publiées par les 

universités romandes, les articles d’ « Échos du vivant » peuvent être mieux compris par les 

élèves de par leur simplicité, leur format court et la présence d’un lexique. Le sujet des 

articles d’« Échos du vivant » est souvent très pointu et recouvre un champ de connaissance 

étroit, tout comme les recherches qui sont vulgarisées dans la revue. Les articles doivent 

souvent être complétés par des vidéos ou des articles externes afin d’être présentés dans un 

contexte suffisamment large pour être insérer dans un programme de biologie de base. Ce 

travail incombe aux enseignants du gymnase. La création de fiches didactiques simplifie ce 

travail et permet, espérons-le, d’améliorer l’utilisation de la revue en classe.  

Une amélioration possible des fiches didactiques actuelles serait les faire tester par plusieurs 

enseignants afin de comparer leurs impressions. Ce processus permettrait de proposer une 

version corrigée. Deux essais ont été fait dans cette direction. La fiche EdV4 a été testée avec 

succès en classe. Un commentaire est disponible en fin de fiche. Un corrigé est également 

proposé pour la fiche EdV5.  

Les nombreuses revues de vulgarisation scientifique, publiées en français, par les universités 

romandes et les autres instituts de recherche suisse, offrent un large choix d’articles qui 
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permettent facilement de présenter les articles d’ « Échos du vivant » dans un contexte plus 

large (cf. fiche EdV4). La même remarque s’applique lorsqu’on cherche des articles de 

vulgarisation dans la presse romande (cf. fiche EdV2).  

Les ressources d’images ou de vidéos provenant des universités romandes existent (cf. fiche 

EdV2 & EdV3) et sont très utiles. Elles sont néanmoins rares. Les enseignants des gymnases 

font souvent appel à des ressources vidéo provenant de France ou du Québec ou, à défaut, du 

monde anglophone. Une piste à explorer serait donc de transformer une partie du contenu de 

la revue « Échos du vivant » en vidéo de manière à rendre la matière plus vivante, à tisser des 

liens privilégiés avec les chercheurs de l’UNIL et à toucher un autre public d’élèves. Au vu de 

la quantité de revues papier éditées par l’université de Lausanne (cf. Tableau 1), il serait peut-

être judicieux de transposer une partie de ce contenu sur un support vidéo accessible à des 

gymnasiens ou des écoliers. 
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